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LE MOT DE LA FÉDÉRATION – En route... vers le 50e anniversaire
Les balbutiements de la Fédération des sociétés d’histoire du Québec

par Jeannine Ouellet, présidente du comité du 50e anniversaire, première vice-présidente, Fédération Histoire Québec

Au Cercle universitaire de Montréal, 515, rue Sherbrooke Est, le samedi 18 janvier 1964, à 14 h, se tient l’assemblée 
générale des délégués des sociétés historiques pour l’acceptation de principe de la formation d’une fédération des 
sociétés historiques régionales du Québec. À titre de délégués, sont présents : Me Léo-R. Leblanc, de la Société his-
torique de la vallée du Richelieu; A.-D. Archambault, M.D., président de la Société historique de Montréal; Mme Reine 
Malouin, présidente de la Société historique de Québec; Mlle Marguerite Delage, directrice de la Société historique de 
Québec; M. Charles Desmarteau, président de la Société historique de Boucherville; Mlle Marcelle Brossard, de la Société 
historique de Montréal et vice-présidente de la Société historique du Lac Saint-Louis; M. Clayton Gray, vice-président 
de la Société historique du Lac Saint-Louis; M. Marc-Henri Côté, vice-président de la Société historique de Boucherville; 
M. Philippe Laferrière, secrétaire de la Société historique de Montréal; frère Émile Giroux, f.m.s., secrétaire de la  Société 
historique de la vallée du Richelieu; M. J.-Raymond Denault, archiviste de la Société historique de l’Île Jésus et de la 
Société historique de la vallée du Richelieu; M. Joseph Bellefleur, président de la Société historique de l’Île Jésus. Sont 
présents en tant qu’observateurs : l’abbé Raymond Boucher, de la Société historique de la Côte-du-Sud, La Pocatière; 
M. Ubalde Beaudry, de la Société historique de Sainte-Thérèse; l’abbé François Beaudin, archiviste à l’archevêché de 
Montréal, secrétaire de la Société historique de l’Île Jésus et directeur de la Société historique de Boucherville. D’autres 
personnes présentes, entre autres, deux observateurs de la Montreal Historical Society, n’ont pas signé les feuilles de 
présence.

Nommé président de l’assemblée, le Dr A.-D. 
 Archambault explique les préliminaires de cette réunion 
dont le but est de savoir si les délégués des sociétés 
accep tent le principe de la formation d’une fédération 
des sociétés historiques régionales du Québec. À la suite 
de l’étude des conditions de fondation d’une fédéra-
tion, il est proposé par Me Léo-R. Leblanc, appuyé par  
M. Joseph Bellefleur et résolu par les délégués ayant 
droit de vote que soit accepté le lancement d’une fédéra-
tion des  sociétés historiques régionales du Québec.

Les sociétés à l’origine de cette fondation sont : 
La Société historique de la vallée du Richelieu
La Société historique de Montréal
La Société historique de l’Île Jésus
La Société historique de Boucherville
La Société historique régionale de la Mauricie (par lettre)
La Société historique de Québec
La Société historique du Lac Saint-Louis

Suit la nomination d’un président : le Dr A.-D.  Archambault 
propose Me Léo-R. Leblanc, qui le propose à son tour. Le 
dernier nommé refuse le poste, M. J. -Raymond  Denault 
appuie la nomination de Me Leblanc, qui est élu prési-
dent du conseil exécutif provisoire. L’abbé Beaudin 
est nommé secrétaire dudit conseil. On fixe ensuite le 
nombre de membres au conseil exécutif. M. Claude 
 Bruchési, appuyé par le Dr A.-D. Archambault, propose 
que le nouveau conseil exécutif soit formé de sept mem-
bres, insistant sur l’efficacité de l’organisme, alors que  
M. Charles Desmarteau en propose neuf afin de favori
ser la représentation régionale. La première proposition 
est finalement acceptée, et les cinq autres membres du 

conseil sont nommés : Mme Reine Malouin, présidente 
de la Société historique de Québec; M. Claude Bruchési;  
M. Charles Desmarteau, président de la Société his-
torique de Boucherville; M. Clayton Gray, vice-prési-
dent de la Société historique de Lac Saint-Louis; et M. J.- 
Raymond Denault, archiviste de la Société historique 
de l’Île Jésus et de la Société historique de la vallée du 
Richelieu.

À la suite du caucus des membres élus qui se sont retirés 
pour établir les différentes charges des membres du con-
seil, le secrétaire annonce les postes de chacun : 
Me Léo-R. Leblanc, président; 
Mme Reine Malouin, 1re vice-présidente; 
M. Claude Bruchési, 2e vice-président;
l’abbé François Beaudin, secrétaire;
M. Clayton Gray, trésorier;
M. J.-Raymond Denault, archiviste.

Avec le concours de l’assemblée, le nouveau conseil 
établit les buts de cette fédération : vulgarisation de 
l’histoire régionale, échange d’informations, protection 
de l’autonomie des sociétés historiques régionales, aide 
et suggestion aux sociétés pour des travaux historiques 
d’envergure, médium d’information entre les sociétés 
et de vulgarisation de l’histoire locale, liaison avec les 
autorités civiles, protection du patrimoine du Québec, 
relations avec les autres fédérations provinciales existant 
au Canada. Le nouveau conseil se propose de dresser un 
inventaire de toutes les sociétés historiques régionales 
pour leur expliquer le but de la fédération, de rédiger 
un projet de constitution de la fédération et de choisir un 
nom officiel, une devise et des armoiries. 



PAGE 58  - HISTOIRE QUÉBEC VOLUME 20 NUMÉRO 1

Des remerciements sont présentés au Dr Archambault 
pour son hospitalité au Cercle universitaire de Montréal. 
Des félicitations sont adressées au Dr Rodolphe Four nier, 
proposeur de la motion suggérant la fondation d’une 
fédération, et à Me Léo-R. Leblanc pour sa nomination 
comme président et pour le rôle qu’il a joué pour mener 
à bien la fondation de cette fédération.

Le dimanche 15 mars 1964, le conseil provisoire de la 
Fédération des sociétés d’histoire régionale du  Québec 
tient une réunion au Conseil de la vie française, à 
 Québec. Tous sont présents à l’exception de M. Bruchési, 
retenu chez lui par maladie. Le frère Jules Martel, s.c., 
délégué du Comité d’histoire des Cantons-de-l’Est, est 
présent. On fait état des lettres reçues depuis la dernière 
réunion; celle de M. Desmarteau, de la Société d’histoire 
de l’Île  Jésus, félicite le nouveau conseil provisoire et fait 
parvenir une contribution de 5 $ au trésorier, et celle du 
P. Adrien Pouliot réclame la liste complète des sociétés 
d’histoire existantes. Soulevant le point de la contribu-
tion éventuelle, le conseil s’oriente vers une formule sou-
ple qui tient compte du nombre de membres des  sociétés, 
un montant fi xe pour les premiers 50 membres, et  ensuite 
un montant additionnel correspondant au nombre de 
membres supplémentaires. Le président sollicitera un 
rendez-vous avec le chanoine Groulx, au cours duquel, 
avec un autre membre du conseil, il  exposera les inten-
tions et les buts de cette fédération. Une fois de plus, une 
discussion se tient relativement au nom de la fédéra-
tion. Un comité formé de M. Desmarteau, M. Gray et 
M. Denault rédigera un projet de constitution. Le 
secrétaire est mandaté pour communiquer avec des 
 organismes similaires dans les autres provinces, s’il en 
existe, afi n de se procurer le texte de leurs constitutions.

La réunion suivante se tient le samedi 18 avril 1964, au 
siège de la Société historique du Lac Saint-Louis, édi-
fi ce du Carré Dominium, 1010, rue  Sainte Cathe rine 
Ouest, chambre 1112, à 14 h. Au jour dit, à la suite d’une 
nouvelle discussion au sujet du nom de la fédération. 
L’abbé Beaudin propose : « Fédération des sociétés 

d’histoire du Québec », qui est adopté à l’unanimité. Le 
secrétaire fait rapport du fonctionnement de l’Ontario 
Histo rical  Society, qui regroupe des sociétés d’histoire 
et des musées. Les administrateurs décident de ne pas 
 inviter les musées à s’affi  lier à la Fédération; cependant, 
si  l’Association des musées de la province de Québec 
 désire y adhérer, elle pourrait le faire. La discussion 
s’engage sur un projet de bulletin dont le contenu sera : 
le procès-verbal en français et en anglais des réunions 
tenues à Québec et à Montréal, la liste des sociétés, l’avis 
de convocation au congrès de fondation, un mot du pré-
sident et l’annonce offi  cielle de fondation qui se tiendra 
le 6 juin, à Sorel, Sherbrooke ou Trois-Rivières. Le prési-
dent du comité de la constitution annonce que son rap-
port sera prêt dans deux semaines. Il sera expédié aux 
administrateurs, qui transmettront leurs remarques. Le 
président et le secrétaire rédigeront ensuite un nouveau 
texte qui sera envoyé aux administrateurs. Une réunion 
du conseil aura lieu une demi-heure avant le congrès 
pour établir le texte défi nitif. Le frère Martel fait rapport 
de la réaction du groupe de la région de Sherbrooke, qui 
se veut un peu plus favorable au projet de fédération. 
Enfi n, M. Bruchési propose qu’une liste des sociétés his
toriques soit expédiée à l’Institut d’histoire.

En un mot, quelques commentaires…

La création de la Fédération des sociétés d’histoire du 
Québec a été réalisée dans le plus grand respect des 
 sociétés existantes qui souhaitaient y adhérer. Malgré la 
bonne volonté des initiateurs, il a fallu près d’une année, 
du 26 mai 1963 au 18 avril 1964, pour arriver à trouver le 
nom de la fédération. Il y a 50 ans, force est de constater 
que les moyens de communication ne facilitaient pas 
la tâche aux membres du conseil, qui, outre les rencon-
tres, procédaient par lettres. Même si on ignorait alors 
 l’existence d’organismes semblables ailleurs au  Canada, 
on souhaitait créer une Fédération en prévision du 
« congrès mondial de 1967 ».


